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Tou11 i SAMEDI, 1 JU1N 8S '

IflSOR:ÒE DU èANÀIYA.
(CONTINUATI0Ñ..

LA provnce de Québec fut divisée en deitt provincés séparéesi
lé 9Hautf--.Cnada et le Blas-Canada, conformément à l'acte cons-
titutionnel, par un ordre du roi e'n .conseil, daté du. nois
d'Août 1791, et cette division fut annoncée, dans le mois de No-

nbre suivant, pàr- une proclamation .du lieutenant.gouveri
eiïù Alured Ci, nei. Les provinces sont séparées cônförmé&

ment à la ligne de division.suivante:." A éommencer â une bó~rne
de pierre sui lé brd sep. îtrional du lac St. François,, à la bhie
ouest de la Pointe au Bodt, dans la limite entre la.juiidiction
(ôu Ioféns/àji,; .de Lancaster .et la seigneurie de la; Nouvellé
I;óbil, c'rànt le long de a. dite limite dans la dîrection de
fird trente quatré dgVés.ouest jusqu'à l'angle.le plus occi-i
détal de la dite seignourie de la Nouvelte.LongueW, de là lé
loÏi dc la to-n ûïord-ouesl de'la seigneurie deVaudreuil,.cou-
fánt ñordSingàt-íig degrés est,jusqu ce qu'elle tombe surlIa
tiviçre des Outa'uais, pour monter la die rivière jusqu'au laa
Témskainig, ef du haut dv dit.lac. par une jige tirée vrai
nord, jusqji'à ce -qtu' ell. louche. 1a ligne frontière de la Baie
d'Hudson, renfermant tout le territoire à:l'ouest et dit sud. dé la
dite ligne jusqu'à l'étendue la plus reculée, du pays vùlgaired
ment apeêlle oucon~ti. sous le nom de Canada."

Par la même prciaiôn,.Ie commencemrent du. nouel àcte
cohtitiitinnël "dan's les ,provinces du gas-Canîadalet dù Haut
Càtad fesp:ivement est fixé au 26'Décerbre 1791.

P eé 23, flesrincipaux citoyens de la capitale s'assemble-
bif pûr avser au rhoyen de célébrer d'une manière-con-
vénabld le commencement de cette ère nouvelle;poir le.Canadas.
Lé 26; pIus dé.cérif soixante citoyens se réunirent dans un dei
càféi de l haiité v'i1l, pour clébrerpar isn banqet Je pre.-
iïè 'äj r dk cos ih du cànddà: on y porta ontk'autreu
atttées stiwaptc .

La liéé dé Iàîs .e. pr.e.. .

Qàf l noufile constitution déc'lare Ta yolonté et aise l
bonheur du peuple;
TOME IL NO. 23. 45



Que toutes les distinctions civiles parmi les hommes soient
fondées sur l'utilité publique

Que la nation britanniie soit unie pour tonujours avec lon-
tes les nations libres pour répandre la liberté et le bonheur dans
ltt le geme.humain.

Le mme jouir uni nombre de citoyens respectables se réuiit
à la lasse ville, pour célébr(r /c conmencenient de la nouVlC
cons/illi/ion. Comme chtez leurs concitoyens. de la liaute ville,
la satisfaction régia pendant toute la soirée, et to>us donnèrent
des marques de la joie sincère que leur causait l'évéiement
qu'ils célébraient. Parmi les santés, on doit remarquer les sui-
vantes:

La constitution britannique ;
La révolution de France et la vraie liberté dans tout l'uni-

Liberté de conscience
Puisse la distinction d'anciens et nouveaux Sujets être enseve-

lie dans l'oubli, et lt dénomination de sujets canadiens exister
a toujours.

Que la liberté s'étende jusqu'à la Baie d'ludson.
Il y eut le soir une illumination générale.
Le générale Clarke demeura lieutenant gouverneur du Das-

Canada ; le colonel SîucoE; fut nommé lieutenant gouverneur
du itaut-Canada. L'ancien conseil'lêgislatif' cessa d'exister:
le nouveau fuît composé des hbonorables Messieurs suivait (s
William Siîn J: G. Ci-HA u;sEGnos DE LEni, i ughî Fî-
LA Y, Pico-r' ni 13e ELLsTrn E, 'I'lomas DUNN, Paul Roch
»E Sr. OUns. Edward IAnnISON, François BAnIy, .Jolia
CoirxiNs, Josepli n Lox unit, Adam ManANE, Charles
DE LANAUDIEnE, George PoWNAR, it. A. de BoUcliER.-
VILLE, JohIn nan, et sir Joliii Jo son.

Les nienibres du conseil exécutif ftrent : les honorabules, W.
Smi, P. R. de St. Ours, I. Fiiilay, F. Baby, T. Dunii,'
J. de Lunguieil, A. Mabanîc, et Pierre.PANET.

Uîîe aiutre proclamation dii lieutenant gouverneur Clarke,
datée dii mois le Février 1792, a ripport a la concession des
terres incultes de la couronne. D'après cette prîclaunatiiuii et
coiiformuiéiieit ài lui tencur le l'acte impérial de 791, qui ré-
voque en partie celiui de 1774, " les terres de la couronne, qui
seront concédées, feronit pa rt icne i(juridliction (torzens.hlp); si
la juridiction est dans l'iitérieur des teires, elle sera de dix milles
sur dix, ou (le cent mille quarrés, et. si elle se trouve su'r des
eaux navigables, elle aura neuf milles de front sur douze (le
profnidleur, ou cent huit milles ci superficie, et elles seront me-
surées et marquées par l'arpenteur général de la provirice ou
son député.
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" On ne concédera des terres dans une juridiction, qu'après
qu'il en aura été réservé et laissé à part un septième pour l'en-
tretien d'un clergé protestant, et un autre septième pour la dis-
position future de la couronne.

"Ou ne concédera à qui que ce soit aucun lot pour ferme
qui contiendra plus de deux cents acres: celiendant il sera loi-
sible au gou vernietur, au lieut. gou(erneur ou à l'Tadministriüteur
di goliverîneinent, do cuncéder à toute iersonne quelconque
telle plus ample quantité de terre qu'elle désirera, n'excédant
pas mille acres en sus de celle qui peut lui avoir été concédée
antérieurement.

"l Toute personne qui demandera des terres fera connaître
qu'elle est en état (le les cultiver et améliorer, et outre les ser-
mens usités, souscrira la déclaration sui ante: ' Je déclare et
promuets que je soutiendrai et défendrai de tout mon pouivoir
l'autorité du roi en son parlement comme la législature suprême
de cette province,'

". Les demandes pour concessions ce terres doivent se faire
au gouverneur, lieutenant gouverneur ou administrateur du
gouverienient. Les actes le conicessionî réservefoit i la' cou-
ronie les charbons de terre, les mines d'or, d'argent, (le cuivre,
de fer, d'étain et de plomb, et des bois de construction pour la
marine royale. Les concessionnaires nî'auroiit rien à payer que
les honoraires des officiers concernés dans la passation et l'en-
régistreient des patentes, d'après un tarif établi-par le gouver-
nem.ent, et alliché dans les bureaux di greflier du consei exé-
cutif, de l'arpenieur général et du secrétaire de la þov ince.

Les deux septièmes réservés pour la dispositui future de
la couronne et pour le iniii tien d'un clergé protestant ne seront
pas (les étendues dle terre divisées, cliicilune d'iine' septième
partie de la jurdiction, mais tels lots ou fermes qui, dais le
rall)ort de l'arp>eiteuir giiéral, seruoit désignés coinies taisés
à part pour ces etKts ianmi les autres lots ou fcrmes dont la
juridiction se coipiloseira,"

Le gouverneur (Dorchester) avait recommandé que lesré-
serves del couronne et du clergé conistassent i juridictions,
ou lownships, distilicts, ou en parties conîtigus cde towsns/ips ;
mais les ministres rejettérent ce plan, par la raisor que des ré-
serves ainîsi situées seraient moins avantageuses à la couronne et
au clergé que si elles étaient divisées en plus petites portio.ns et
eitremiiciées avec les terres concédées aux .par ticuîliers. " E est
beaucoup à regretter, dit M. Siith, que le plai diu goùiver-
neur n'ait pas été adopté ; car d'établisment des terres inòiultes
a été cunsidérableient letaidé, par l'adhésion à un syséme si
défavora ble i la popula:on et à J'avancement de-la proviice."

Un autre hstacelltgmen ein de la popu!ation de la



pïpyti rwiý les gri4 ~tiç.tuis. de t.Ç.re gpc,.dC§.~ti

quand~ el1çs niraient acquis plus dé i4Jléur. par le défffiIn ntý
de trrcs. voireze sèl'Oti,ýrtiirLe dà cÈemi 'dansý les. . 'ion!.

ùE 'rtdf la dernh. re clituse (]q 't'é 'ôiihtoe;
lie *t - it -ouvereùLr , - coiisi cûtif .ircjt'lcsodin

e.. npôrair~ o1eirçe,]C*ls, çaiSc en, a ppel 4 la courÏ du
guvérii u . et du cotisé il'c Cuti;Z Ioùi facilite l a pduc!

tîori d e'prcûi's vèrba'les 'd.aisiles caiusesèiie,~"Pu
pendtre les sesgioiiR 'dé litou ljncdc; roit. oi4

N,0148 'V1LG.&X1AES, P'OPULAIRES U~T SCIE1NT1EIQUES DE

.Absyntlie (grqnde); 1,orm wp:od, -4bçyntduri, Ar!1crniSia.

xigrmtoi'nc, LJvel wOrt, Jigrimonza.
Ail-desiois- Ala canadense.
Amarithe blanh -1c,n InaraIiit.ils c*4lifs.

Ànemône; m odflaar, Aien2oe ??C iled'cnt aco-

ngiqe(belle) Anlelica triqziinata.,
CC'rteuil;des bois 'Clioerol,yim ù.n crinadense.
eôlbmbintirsauvae rog. v1qie canaqdn4
Coudrier ouNxete laý iGr18
Çornouilliei ~ Camidiaù Dôgze-pdJ onu 6Qdný~

7 daià wcood, 1Rcd*P.'adcnfi;
Ep n-virnette; Barberry-re , ees.'
E rpblè ônd6 ; Accr stiln;'scrscjirm

dioÈeillier des bodi's'; -G7-ossulau' cana enis,
(Herb e !4 ç aucF) piT e grqS« y

1Herbé 'aùx jôuX; L.'us ÇW'ort, ??ediéidàris.

Ijed anad;lium canadense.,

Ma*,rgupritedcs,é prés; di .>vsrs grand c, vmajor.
3luron Zi~pcrndCiiickrowecd, iwg(s

vied'Âoe.t ; akpr.Dfjhnu



104oea .quetnile z Ayun.do donaas
Rosier sapvag; Cie/us ci4nad.ens.is.
Sabot de la Vie.rge.;. (jprip.ediu.n. Calceolus .marians.
Sag g-drago4 ; .i34od root, Sa1guinaria canadensis.
Sapinet.te; R1mlock spruce, Abies canadensis.
8 reau n.is ;. Sambucus fiuctu nigro ; blauc; fßiucu albo.
Tabac sterputatoire; Ka/mia.
Tilleul du Canada;, Bois-blasc; Basswood, Tilia canadensi.

CHsSE AcOUsTUE.-acoustique, sous le rapport de la.
pratique, a été beaucoup négligée dans.ce pays, ou plutôt-par-
top.t daus. les termps. moderne. Les anciens 'paraissent avoir été
plus instruits:des.principes du son, et- les avoir appliqués à des
fins plus utilesque nous ne:le faisons présentement. Car l'his-
to-ir nous apprend que DgNYs, tyran de Syracuse, avait fait
çrenusr daps le roc une caverne en la forme d'une oreille hu-
naine, (la plus proprp sans doute à la réception et à, la trans-

missipi des ýans) dans laquelle il renfermait ses:prisonniers d'é-
tat, et amu moyen de tubes allant de cette caverne à sa chambre,
il pouyaitles en.tendre, lors même qu'ils parlaient ù voix basse,
et être ainsi instruit de.leurs desseins. Cette idée nous semblait
avoir été perdue de vue, lorsque nous avons. été agréablement.
surpris, en apprenant que Mr. CURTIs, le célèbre auriste, avait
inventé une chaise avec un tuyau et des tubes acoustiques, à
peu près sur le:principe. de:la Fille Invi.silse, pour-l'avantage
des sourds et den p.rgonnes chez qui l'âge a affaibili le sens: de
l'ouie, lesquelles, asisea dans cette chaise, dans leurs mômens
de loisir, peuvent entendre la conversation ou ue. lecture faito
mçme àioix bass.e, dans;un.empartie quelconque de la chambre.
Au moy.en de tuyaux, une personne parlant à voix basse, dans
une autre chambre, mê -e. éloignée, peut être facilement en-
tepdue de. celle qui est assise daîns.la chaise acoustique die Mr.
Cigtis. N.ous nous y somnes.assis nous-mêmes, et nous avons,
ég étorn de Iw facilité avec laquelle nous distinguions les
voix decus; qp. conv.ersaient sur un ton.peu.élevé, ainsi-que
le so d'une pette boîte musicale. placée cfans.une. chambre sé-
parée par un salou de celle: où est la chaise aðoustique, mais
qt nows. semblait être.sur la table même que nous avions; de-
vantnous. En , nm mot, nous regardons cette invention comme
une des., applications lesplus ingénieuses des principes de l'a-
equatique. qui soi.eit parvenues-Û. notre connaissance.-Journal
Aniglais

SocîF TE' DEs, ANT.IQUA1t'BsI-F. MNadden, écuyer, a. lu.
un. p.pier, qui. était une traduction de la relation du voyagc
d'ngrnd.dEspagne,. le duc.de. Nagera, en Angleterre, en
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1543-4, écrite par son secrétaire. Cette relation contient une
description détaillée de toutes les villes de Flandres et d'An-
gleterre par où le duc passa pour se rendre i Londres, et elle
nous ap)prend qu'il ne put se rendre à Douvres par terre, à
cause de la situation insu/aire de- l'Angleterre. L'auteur fait
une description brillante dle Londres, du château' de la 'our)
et du palais du roi. Mais il se. montre indigné de n'avoir pas
été adins aec.son niaître ei la.présence-du roi, et-ehi consé-
quence il dit tout le mal qu'il peit de sa majesté. Il eut
pouriant l'honneur d'étre présenté'à la reille et de lui baiser la
main. Il. lui demada l permission de saluer la main de la
princesse Marie, nmais sa iriajesté ne voulut pas la lui accorder.
Elle lui dit pourtant qu'il pouvait lui baiser les lèvres, et 1 heu.
reux secrétaire dit qu'il baisa la princesse Marie et toutes les
dames de lt cour. En décrivant la Tour, il dit qu'il a vu, ou-
tre quatre grands lions, sept gros ours, qu'on amenait tois les.

jours dans un enclos, attachés i ue longue corde, où ou lâchait
contre eux de grands et forts chiens ; ce qui procu rait beau-
coup d'aiiseuent ; et qu'on.y introduisait aussi un biet avec
un singe:atiché sur so l dos. lequel ruait et se cabrait-parmrri les
chiens, tandis que le singe effrayé se tenait fortement à ses oreil-
les. Tels étaieiut les divertissemîrens de nos ancêtres !-Journal
An'ig/ais.

LA PiREssE Esi'AcNoE-Des Anglais auront de la peine
a croire que le peu de mots qui' sui renît contienrnenit une notice
exacte et complète de la presse publique dans une des cu pitatles
de l'Europe, au dix-neuvime siècle. Le Diario se pi bl ie tous
les jours, connue soi titre l'incliclue. C'est un petit in-q:arto,
dont ue bonie parie 'est remplie par les noms (les sînits qui
ont leur fête ce jour lit ; tels que San Pedro Apostel iartir,
San Isidoro, Labrador, on Santa Alaria de la Cabzaa. Eu-
suite viciient li lisie, &c. des'églises où il doit y avoir des
nesses, et des troupes qui lovent être de garde au palais, aux

portes et au théâtire. Les avertisseiens di commerce nous iisenît
ensuite où l'on peut acheter des jambois de Bayonne et dui beur-
re de Flandres ; puis nous donnent la liste des clarriots qui pren-
uiclit îles carcilisois et des pIsKgers pour Valence, Séville, ou
la Corogne, et le n on et la demeure des nourices arrivées des
Asturies avec du lait, &c. La Gaccta s'imprime trois tois par
seinainle, i l'imt primle i ieroyale, sa.r une feuille de la grandeur
ordinaire duL papier iécrire. Elle conmnence ordmai-ei.ent

par un exposé de lta anité et des occuplations tdes einLies dc

la famille royale, ët dîiîn:c après quelques extraits des jour-
naux étrangels rëdigés pour le néridien de Madrid ; puis la
jisîe des bonuz des crea.ciers de l'état pour qui le tour est venu



d'ètre payés pai la Caa de ainorlizacion, avec ia réptblicatioir
de quelque ancien stt condamnant ceux qui négligent die
payer leurs dîmes àUhapeine dc la bastonade, ou quelque édit
colre les francs-maçons, lesý dévonant à tolites les peines
tem porelles* et'siiirituelles que le trône et l'autel peuvent
infliger. Séjour d'une année d'u jeune An:éricain en Es-
pagne.

Li G1NERA, EN CIEF- PoLoNA1s.-Le général Jca
Skrzynecki naquit dans la Galicie en 1787, et fit ses études à
Leopol. Lorsque les armées françaises entrèrent en Pologne eti
18O6, Skrzynecki, alors âgé de 19 ans, lais3a la maison de sorn
père, et s'enrôla dans le premier régiment d'irtanterie, com-
mandé par le colonel Casimir Molachowska, maintenant général
de vivision, qui s'est couvert dernièrement .de lant ie gloire.
A l'ouverture <le la campagne mémorable de 1809. dans le
grand.duché de Varsovie, sous le prince Joseph Poniatowski,
Skrzynecki fut élevé au grade de capitaine dans le 16ème rgi-
ment, alors formd par le prince Constantin Czartoriski. Dans
la campagnie de M oskou ei I18I2, il fut nommé chef (le batail-
loi], et en 1S13 et 1814, il donna des preuves répétées de ses
tilens et de son intrépidité. Ce fut dans le quarré de son ba-
taillon que Napoléon se mit à couvert à Arcis-sur-Aube, lors-
que les régimens de la jeune garde. furent repoussés. Les sol-
dats polonais renire-nt le précieux dépot au corps français qui
arriva peu après, et Skrzynecki, chargeant l'eniiemi sous les
yepx (le 'enpereur, le repoussa avec une perte considérable.
Nomme chîvalier de la légion d'honneur et de l'ordre militai;re
de Pologné, Skrzynecki retourna dans son pays avec le reste
des troupes polonaises, et obtint le comnmandement du Sème
régiment, dans la seconde brigade du général Ignacio Blunier,
le même cui reçut dix-huit balles dans le cdrps, dans la nuit
du 28 Novembre. Skrzynecki s'est distingué en -plusieurs oc-
casions, depuis le comnenecement de la présente cam'pagne, et
sa conduite brillante dans les grandes batailles de Février 'a
élevé au plus haut grade où un militaire puisse prétendre.-
Lettre (le Varsoaie.

La lettre suivante, datée de Varsovie, 10 Avril, a été écrite
par un simple hulan volontaire, -des amic de Paris. -

'' Quittez vos habits (le deuil; l'avant-garde de la civilisa-
tion européenne n'est pas encore détruite : le ') Avril, tandis
que l'église, célébrant la résurrection du Sauveur, entonnait le
grand a/le/àla, l'armée polonaise, comme celle du Tire'nne,
fléchissait les genoux dansla boue, pour remercier Dieu de
quatre journées.de victoires, et mêlait au bruit des éloches de
Pé ques, le tonnerre de ses canons, appellanît le marécbhl



Diebitzcli à venir venger la- défaitè de'es deüx lieutenïiI;
"Vous voyezque quand-la najorité-de voiministre'sfait zi,

coirs.de peur et d'humilité, nos .géné;rauxet nos tIoupes en:font
faire un de stratégie à l'aigle des Balkans;

"Onônne ici pour certain que Id reidlution s'est'étenduè
jusqu'a Wilna, où le gouveirncur Korsako a éfWfait -prisOi
nier, ainsi que la garnison ; qu'on y a établi un goùvernement
provisoire sous la présidenc du comte Plater', et qu'on a pu-
bli- une proclamation qui recunnait· comme confédérée- et ad-
hérentes à la révolution du -royairznie, non àeulemeint lès prd91W
ces arrachées en 1772 et eh 147,- inais.encore les golivernes
Mens:de Smolensk et de Kiow, jadig souinis 'àla Pologhe. Il
faut convenir que notre équivoque ami 'Sebastiaiíi nous aseri
en envoyant à St. Petersbourg- un hoimned'uir caractèrè nul'
si c'eût été un homme ferme, .il enu-eût imposé f .Temperenig
Nic.olas, et il eût.fallu nous en tenir à nos huit palatùfatsgdé
qu'on eût renoncé à nous rouler sous lei canoa"

LÀ CHAPELLE E UGJLLÂUNET1rELi,

Ode oÛu Ciasion nourllë, par Mr'. A B'T OU rN

k LA fêtè du jour la clochè iious appelle
A pareil jour GEsLER fût jugé dans. les cieux
Allons orner de fleur's latinodefé èhapell
Coisacrée an vengéurpâr Ilnos libres aic .eu

Si nous foulons en paix ces-côtean*, ces ritages
Si nos champs-sont à nous honneur au noble'- TELt;
Avec un saint respect portons~lui-nos'hommages;
Et que son nom fleurisse, jamais imiortet
A la fête dujour, &c-

Tânt que le souvenir de sej. vettus-antiques
En ces lieux coisacrés appellera nos pas;'
La liberté.si chêre,aux cantois lhelvétiquies
I.épindia ses, bienfaits siur nos lieuteux cliiat
A:la fàtc du jour, &c.

'Voyez ! le. lac est.pur§, et des lots-de ludiéete'
borent r.os pavillons qui fltent sur ces b'ordst
On dirait que le.ciel, que-la natu*rd-entière;,
Én cejour.solennel., partagent.nutransp'rte.

la fête du jour, &:c..
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, 'ofLoG ÑE.-La Gazette d'Etat de Ifrisse a publié les bulle,ë
tins ofliciels des Russes. Tout ce dont ils osent se 'vanter, c'est
d'avoir repoussé quelques attaques des Polonais, et d'avoir Lhit
en une rencontre de deux à trois cents prisonniers. D'un atre

côté, il paraitqu'il y avait de l'eagiération dans les rapports
lavorables aux Polonais, surtout dans celui où il était (lit qWit
s'était livré, vers le 15 avril, une bataille générale, où les Russes
avaient été défaits avec la perte de 50,000 homines, et que
Diebitsch ne s'était sauvé qu'au màyen d'un déguisaenent. Ce
qu'il y a de plus singulier, c'est que des avis de la même teneur à
peu près de cette grantde bataille, qui parait nie s'être pas livré,
soierit parvenus à Paris et à Londres par plusieurs voies diffé-
rentes. Quoiqu'il en soit, les détails suivants, qui paraissent
mieux fondés, peuvent compenserjusqu'à un certain point le dé-
saj'pointement <les amis de la liberté.

A peine le général Dvernicki avait-il passé le Bug, que

ses premiers pas sur ce sol polonais fuient marqués par le suc-
cès Le I1, cinq pelotons du 2ème régiment dé.. laniciers et du
4ème (le chasseuîrs à cheval, faisant partie esnrcrps, renu-
contrèrent près de lovyck, le régiment entier dedragons de
Clargopoloki, qui jouit d'une haute repulatin dais l'arniée
russe. Notre déiachement fondit sur ce régien1eut, le muit
en déroute, lui prit cinq oliciers, (parni lesquels est le prince
Obelenbki,) 150 dragons, autant de chevaux, et plus de 200
carabines et autres armes. L'ennemi eut aussi lni grand nom-
bre de morts et de blessés, et finalement, les restes lu régiment
se dispersèrent dans les bois, et tombent continuellement entre
nos mains. Notre attaque a été -i inopinée et si impétueuse,
que nous n'avons eu, qu'un homme de bWéssé, qui est le capi-
á ine Ziaje wski.

L'otlicier, Kaczkowski, qui nous a appo-té cette nouvelle,
l'a 1 issé le 16 à Ilorochaw, ait moment où ses colonnes pre-

iaient la direction de Dubuno et de Krzeinieiniec. Notre géné.
ral rencontra à Chorachow des recrues de la Volhynie que les
Rtusses conduisaient enchainés. Il leur demanda queLétait le.
crime pour lequel ils étaient ainsi cichainés. Ils réporidirent
qu'ils n'avaient commis aucun crime, inas qu'on les condui-ts
sait ainsi pour joindre l'armée. Interrogez ces braves, repli-

qîua le général Dwernicki, en lei- montrant nôs gen4, t qu-ils
vous a[pprennent si aucun d'eux a été traité d'une manière aussi
cruelle : ils vous répondront qu'ils se sonttous hatls de venir
librpment et pleins d'ardeur à la défense de la patrie ; et d'a-

près l'ordre de général, nos chasseurs et nos lanciers brisêyeit
les chainles de ces compatriotes*; ce qui offrit un spectacletou-
chant. ' Embrassz-vous les uns les autres, dit le général,
vous êtes tour frères. Les larmes coulèrent; les cris de joie se
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nyent entendre, et les VoIlhyniens se mlrntprinos trou-
jîe~. Jenî hiisiaCI il éral ;, les'îtii~ iolis abondent

le~labi*tîi al'oîî,%î dp~ 1arts arne et(qipi
Li'itIC? di éié n Deniîci laisla Vî! 1 i eli;olls pro.

ire de Iizrrids .1illItilaes ci.ý Sere si,-ýiil clé l'iusiirr cîio
pnir ftes lei)oi:c, j s )-nloiiIsesý nîilexers a1 laIlusi.L

Vilyucétait léî~a az4iniii de Pi n n éîe dIii iia néeal, qui li avit
'Clé î îîhtfiii nugrUilil bîloiiiîiî.itîeiled. Rl ri il

lésisiî, a' l'entlrée dé IeA re (ilcal (l it qiî 1il e.ýît nîiintérnn
~ ~i ,et (pie diis saà roule il a dfi i.însdîîleiei

deé Péi en m i. 'i otn t le ioi d e sýariie ; d éjà Iui s î.euTn
somii prl % î i ri petit se filtre ilne idéfe delen
ili«ôiîiý,silsne (les Ilabit.ls qui, à chaque pas aîrrivenît polir. grîsr

hsiiigis di! nio br;ivves. Depuis iîi ite é it*uu Ii ênus itî(-le la
S éi edel Vuiyifi", di- la Podoîlie *t dle I U k r;tie, 'c'

uïisiit s le poids1 dje larit iu- et cFnîîiu vvuui:tionî cime-
x~iîe Dîxjicui se îîi écoulés di'juiis qule les hltn 'iîue

h la i l3u~î'oiit vu la lanie îoiiii !ýe. DwcNîeicki leur ai Ilion-
~ie dé- nouiveauli us plialaitges viC;turîýe(ses piortant le drapieau
J2e la 'lléiLt

LCiJurnaxdXgcer rvnçIu à ti~e &mrfieniriît des
(c lFe de V,,tisîwît- jt*isq(u'aîî 24 A1 V'ril. Danis mi combîlat lî-

ltizî entre Pelze c et Luliîi, riîtri, une divîsimîi ruýs et une di.
~~~~' ~ ~ . 1io ou iisl re ilie îe avites chi toulaanae

(Y1,ceilîdLIîit le* C'u7.ier dîv (lsn idt iirlIItu nué rilsse Se re.
tiîiaifqiié le qilart ter géflérali <le Duietaîzeli était à 13juIn, ct ses

w:8111afitostes à re- epor. Uri îiuti- j«litîrîinl uit que lé géliéviîi

ljîiiiérewc-st îtnibîîîs îill~ La liisnîie<elaVsî

,,ilrtusk a:.vaiuIIt îîais ii- fleuve, et 1acuâetles c;tlapa
cnces voî.,încs J:Our cil cl:as'er l'eiiîiîeiiî.

J3ET.«GIQU .Lc* éong rês fina OîtIl tif cnvnýu6;ohrl
Prm ièe sia ilie dle i1.al . L e èiu3 o-C- èîLorçu éus iii a ieî

d';îcui iue élileiuiè à f3rI!xî(l Ie a vté comîdaîîîlie .1 ciîî
a 1 èsil -îî 1. rs, i*eîe la <Ié r l a iioui..

La ditd' l'iig~ am~î ifr' u'u mois Il qiies.

12.Î; ift de-é lafis :czq.e ? kn:p ar I<sùnh s de I., eOrý
fc*/eira1îon, bi alýors eleu hiiu fpus bséi feti il !i Les Bbe

ir,îîieît fit ueljnèsj~Jaraifs L:ur attaquecr la citudL'l!â

ITAx~.-L~ta i! irLîuc 1) psi.célii dle la frànýfuilhiié
bt é1-i utié ;ca sî l t W ole oi aux dmer<r a %*is (le

on m'ae~daitii. a ièctioui; ;Iîaîhu4 couisidémant tu
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nombre des troupes iuFrichiennes iràtà agir, 1e ç. r _tai
lius inragìnaire querée Coreis de på opn l e
pcu r qu'ung r.eat io nfe f t eut lx l t de' ftidin

tro ies autricliienies se conce draient sur les brds d1 .,
Le baron (3eppert avait paiî3srepasse.prob~ablenent). celto
ri vière l 18 a' l.,

Le conte d Saiît.uhiire a obte nu ou 'ape la p)romesso
dutlne a mistie générale aunr tu c ÇJ IL p it pris part itix

derniers'événiem s polt igqies. i 'scention des patriutes qui
ont pris les arines coutre le Sai- Pè:è. Ces derniers Ceront

u i, nuis Sa Saii-, s'est engage.a ne laisser excuter uu
ùCUne senîtence dc nrt.

Il a été découva ti Turin drie cdnspiration pour niéitre ki
couronne de Sardaie sur la tête du dic de Mudène, au moyen
d'une insurrection iliitaire.

EsPAG N i.- e pays semble éfre menacé d'une convulsion.
Si lez acites décisifs des cours prévîit;iles éut enipéelé g la
mèche ailluni(u i'atteignît la poudrière, et détournîé ainsi pour

un temps la catasrophe prête à sà réaliser, c'est encore iuine
chose ignorée. Nous sa vons pourtant qu'on a découivert un

coiplut loiit lee ramitifiesctio t1 étaient nombreuses et éteal tets.
U a Fi½nçais qui avait cil part au complot, et;Don M,îaicuarlo,
qu'on sfpposait ei êire le clit; <i été arrêtés ; et le libr ire
Mi±igar, qui avait tne impi i merie secrète dlatis sa cave, et clhez
qui Iton.a trouvé une cIrrespmndance avec Miacuaríoi es ré-
fugiés, et le grand conseil euopéen de la Prupagande, à bris,
a été jugé,,condianué et exécué.

Potrun rll paraît qie les Anas n out pas mois sol-
fert que les Français du déspolisiýe <le DoMigul, et que ce,
dernier a ftit au cousauîlîgis Gin répoue quql avait
fitie iu consul françai savoir q il ne voulait point en trer dins
des'discts9iuons diplonai ues aiu iln coisuil, qui n'éi it noni-
nié qoe î-ou r fe aihires de col eo îei:ce. Uni assure que les Coin-
mnanidans dés vaisseaux (Id*err ui t partis d ngleierro
avec, del ordres scellés ont rre ie deiaulder une satisiiet im.

i:n uiéimte, et si el~est rueólléé, de blo r en Lisbionne. Do.
Mîguel se trouve très offeisé de. qeg .e les constuls.dei.rance t

d'Anglterre ne lui doïniîent que letitre de prinîce régent.

ANc6rsTn- Uescadre de vdisseaux de ligne, qui s p-
pareille d iùs d pilffrenig ports, a eit u .1rre dle ré réunir a Spittujad.
Cette escadre se enópoera du Crla'.d«,.dî & kncent et du
Priïee lgert, de 2' 0anoi ciac , et dt Donuúga'f, d
Tilärera, dûi Revengc"et dit 1Vllfe.y, 'd7. . amul .
driigt on seibarquera sur le Caledoni.



On nasure que le cabinet d'Angleterre a demandé. des expli?
cations aux deux ambassadeurs russe et prussien, à propos d un
trtt qu'on disait avoir été signié par leurs souveraihu pour agir
simultanément contre la Pologne, et que lord Palmerston les
nvait prévenus que, du moment que l'Angleterre serait infor-
mée anthentiquement de l'existence d'un tel traité, elle prea
drait le parti de ln Pologne.

A-x dernière's dates, 178 mrmbies avaient été élus pour l'An,
gleterre et li principauté de.Galles. Le parti ministérielle, on
de la' réforme, continuaient à gagner du terrain, mnigré les
efforts extraonrdinaires que fidsaient les ennemis de la mesure
Lecomté (le Limerick, en Irlande, était ei proie à des désor-

ies s àceux du comté de Claie.

SocIErE' LiTTr Ai E ET lfsTOiQUE DE QUEDEc.

La Société oflre les prix suivants à tous ceux qui voudront
concourir ptutr 183L,

1. Pour le meilleur essai sur la première calonisation du
as- ana, ex posant le nombre, les qualités et occupations

des premiers colons, et les circonstances qui ont accompagné
leur établissentêtit.

Ce. essai doit contenir un apperçu del'érection des différents
forts, et mentionner dans .quellcs circonstances et pour qelles
fins immédiates ils ont <té érigés, si ce fut ci vue (le la
guerre, du commerce, ou pour mettre les habitans a l'abri des
incursions des aborigènes. Il doit aussi contenir un exposé du
nombre, de létat, et les relations politiques des différentes
tribus sauivaIgtes avec lesquelles les premiers colons eurent <les
deémlé.- Une m:6doi/le d'argent.

2. -Pour le muiletir apperçu historique et la meilleure des.
cription de la religion, du langge, des mSurs et des signes
symboliques pour la communication des idées de l'une quelcon,
que des tribus sauvages du ('anada.-Une médail/e d'orgru/l.

3. Pour le meilleur traité sur la constr uction grammaticale
d'ujne ou plusieurs des langues sauvages.- Une médaille d'ar-

4t. La vie et le caractère de Champlain, le fondateur de Qé-
bec.- Une nédille honoraire d'arg ni.

5.. Pour le plan raisonné d'éducation générale et permanente
le plus prolire à faire la prospérité du Bas-Canada, eu égard
à ses circonstances actuel les.- Une médaille d'argent.

6. Pour le meilleur morceau de poésie descriptive, lyrique
on dramatiqne, dont le sujet sera tiré du Canada.-Unie mé-
dailed'argent.



7. Qucliès parties de l'Enéide.sont histoiiqtes et cò pCIne
jette-t-il quelque jour sur l'ancien état de 1litalie ?_' Une mé-
daille honoraire d'argent..

8. Pour une peinture origi nnle à piuile, sur- in sujet histori-
que on atif r.- Une médaiue d'argent. .

9. Pour la co,.pie d'une peinture à l'huile quelconque.-Une
méd-dle honorair. d'argent.

10. Poulr (Ile peinture originale en miniatre.- Unc mtdail-
le d'argent. .

11. Pour la copie.d-une peinture enmiiiatue.- Une médail-
le hanoraire d'agent.

12. Pour un morceau -de sëulpttire en marbre, en pierre ou
en bois, etant un groupe, un buste ou un statue, le sûjet histo-
rique oit fictice.-Une médaille d'argent.

13. Pour une planche de-cuivre,à estampes.-Une médaille
d'arge nt.

14 Pour une impression lithographique.-Une médaille ho-1
noraire dargent.

15. Pour un essai sur:a météorologie du pays, particu:lière-
ment lans la vue d'expliquer la raison de la grande variation
dI tlernomètre, et les effets qu'elle a, conjointement avec d'au-
Ires phénonines inét éorologiq tics, sur la constitution du corps.
huinaiii -Une médaille d'aï-ent

16. Sur les dépots de minerais le lonz de la côte du St Lau
tenit, dans les limites cde la province.- Une médaille d' gent.

17. Sur. l'liistoire. naturelle di u argg, dle l'éturgeon, du ina-)
quereai, du saumon, de l'alose, oit e la tortue, trouvés dans;
les imers et les rivières de 1'Amérique septentrionale.-Une mé-
daille d'argen!.

18. Pour la meilleure dlescriptioi de l'icithioiogie d'un ou
de plusieurs des lacs qui se déchargent dans le St. Laurent.-
Uneédaille.d'argent.

19. Pour.le meilleur essai sur les plantes indigènes dt Cn-
nacla, a pplicables à la médecine ou à la teinture.-Un4e médail-
le d'argrtit.

20A la personne qui communiquera à la SociIté la localité
du charbon cde terre dans là province du Bas Cantada.-Une
médal le d'argent..

21. Sur les meilleurs moyens d'encourager la culture lit
chanvre dans le Bis Caniadat. Uie médal/e d'nfrgent.

22. Sur les. meilleurs moyenms de disséiriner la connaissance
des perfectionneilmens en agriculture parmi les cultivateurs dît
Bas-Canada.- Une inédaill -honoraire dargen.

23. Sur les pêcheries duli fletive-et d6 gi>lfe St. Laurent,et
les meilleurs moyens de les encourager, de manière à étendre
cette branche cde commerce, et à fournir aux habitans des par.



ties inlérieures- de lawprovince du poisson de mer fris -ne
niéda il/e d'argenI.

24. A ta personnic qui produira la plus grande quantilé d'o-
pi.u.avec de.pvs du cr.û de Irovince, un echantillon
d'une l lonce auîîmîclins devanit être présenté à la Société.- Un;e

'25. A la 1 eroînne qui prnduîira la ph:s grande qnanlité
d'ihiî'le plie et claiile, avec ilo*semences de lp fleur de soleil
ciCie danls cetie province, tiu échntillîn.de pas moins de si.
gîloils dîivanlt être présenté à là Société.-finc 2Jédaillc ho-
nurarte.

26. A la personne qui, dans Vune quelconque des cinq an-
nées procli;iine<s, et dans la province dujI Bas-Caiiânadla; iu agira ci Þ
tivé la pI us grande quinîtité (le ciriers (we.r-plantyn gy ira ce-
ri/ira, le terrain ne devant pas être de -moins d unegece, et
connuniquera à la Soi.iété le nu.de de culiiue qu'elle aura
eiuployé, avec un échnti ill<>n.-'Une médail/e d'argert.

27. A la personne qui découvrira, dans les limites <les pro-
vintes britiniquc's (le lAmérique Seiserionale. une carrière
de pie rres propres à la litihographie, égailes i celles qui scuit'
maiitenant importées en Angleterre des pays etrangers.- Ux:
nié /r l«le (' rgnl.

S. A la pers ne qui ruggèrera à la Société une aniéliOra-
tion !e la inéchde suivie lrésentenment (lans la nannfacture de
la p otaisc et de li perlasse, en lui foiurnissant d'es échaunîillons
de la potasse et de la »erlasse nmanlufiacturées avec telle aniéliora-
tion.- Une médail/e d'argent.

29. Pour le meilleur essai sur l'économie du bois de chauf-
félge dans les nudmsons.-Une médlille d'argent.

3Q. Pour le meilleur essai sur les leiliiés que la neige et la
basse température de l'hiver, dans ce pays, peuvent fournir an
arts et aux iaînuafietures. Cet essa' doit luire aussi mel ion de'
Yeffet de la iongue durée dun froid et de lu eige eur l'agricul-
itire, li firtilité du sol, et la préservation des senie et les
plantes q ui sont pendant plusieurs mois couvertes de neigre.-
Une nmdi/e dCarent.

, 31.- Pour le-imleilleur essai (fondé sur les expériences polir
cette fi) sur lai vélocité du son, à différentes temuîpératiures et
directions, duenrt, au-dessus de la glace et le l'eau; les expéri-
ences devaitt être faites avec ra pport à la hauteur dli baroniétre,
di tlertiuonitre.et (le I liygroiètre.- Une médail/e d'argent. -

ý Pçcur le,*îneilleur essii (fotdé sur l'expérience) bur la coi-
gélation de l'eau- sous, igie grande pressioni. Est-il posiblîe
d enîpêche.r la iconlglation pai uapplicit ién1m d'in.e grande pres-.
ii,;et;s.'il. y a possibilité, comment lappliquer de mianière à être

uti.lc dau.s Les: arts ou les maunufactu res ?- Une médaille d'argent.



CondiIions- iLes productions doivent être trans mises,frnc deprt, au secrétaire des iinutes, Wiliamo Hr.nEasoN,
écuyer, le bu avanu12 ler. Novembre prochain.
. 2.: Les produetons écrites peuvent êtré enlangue française
on ci la ngt e a nglaise.

3. chaque production doit avoir une marque de dtinction,
lu choix.du concurrent, et être accompagnée d'un billet caz
celé, portant sur le dehors la même marque que la produc-

tion, et au-dedans le nom et la demeure du concurrent, et le
tire de la production, lequel. billet ne sera ouvert que dans le
cas où le concurren t obtiendra le prix; sinon, il era détruit
sans ivoir été ouvert, en présence des membres, à une assem-
blée généiale de la Société.

4. Les productions deviendront la propriété de la Société,
a moins d'une stipulatioa au contraire, lors de leur tranisilîîs-
sion à la Société.

5 Sa Société se réserve le droit, dans tons les cas, d'adju-
ger tel prix ou niarque d'approbation outre que le prix offert
pour tout 2 production particulière, qu'elle jugera expédient
dajuger, ou de retenir le prix, lorsqu'il paraîtra n'avoir ps
été muérié.
- 6. Entre les mois d'Octobre et de Janvier, la Société déci-
dera du mérite (les productions qu'elle pourra avoir reçues,
pour concourir, sur aucuni des sujets ci-dessus, et idjuigera et
distribuera le, récouipenses, à 1',tssemiiblée ainiversmnre, qui
aura liéu pour cette fln, le jeudi 12 Janvier prochain.

!Nsyr-TT Drs ,sURI)S-,IrETs nDU C.4NADA-Cetfe insti..
tution, la première de ce genre dans les possessions anglaises
de cet lémnisjpière, sera ouverte, à ce gle nous apprenons, le
nïerreredi 15 de ce nmis, danis lir maisoin neuve de ivmonsicur
Il amel, arpenter sur Fesplanade. Elle ne sera placée Ici que

nwenta n ê men i t. La lérislitiire dsirant être guiéIc par les
reiseignees les plus e.aucts dans les mesures prVjetées en iî-
veutr de cette clase de personnes, a ordonné qtu,'il en lc fi it un
dlénoîtîbréineit dans le -recensement. générail qui doit. se lairé
dtiIs le cours de 'été. :Peu de :ersonnes -ont une juste idée
du no:nubré de ces iIfrtuês M. Vacidoiald nous'apprend
que dInus la ville.et les ftimbuiourgs de.Quiébec il en ijû tr ' uvê
vi'ngt-deux. La législature a aussi- Voté ue soimmuuie d'argent
pbir 'obteuiîr dsj) hliiiqui lui doiveiit et rè soliinii s dans sa luo-
clintite session ; niais M. acdoald- désîiraint le ieét tre ininédi-
atement 'en aciuitléiutniut que poisbl|, u nombre de.mes-
sieurs de cetle ville se sùnt genéreusemn cotisés pour luipre-
cuter tit local teumporaire. L enseignement- sera-gratuitý et la



,ension,'pour ceux qui ne pourraient pas venir à l'école comme
cxternîes, sera aussi modérée que les circonstances le perniettront.

PoSsaenrruM. Le paquebot. Birming/oirz a apporté à New.
ork des nouytlles de Londi es jusýqui'au 7 mai. Des lettres

de Berlii et de Cracovie disent que le général Dwernicki a
remporté une victoire décis.ve sur le général Rudiger, dans la
Vollyiîe; que la plus gronde partie des troupes de ce dernier
ont pa<é dlu côté des PIlonais et que lu population de la pro-
vince se levait en muasse. Les nouvelles arrivées ce matini, dit
le 'i ssager du .2 Mai annîîoncenlt t rois liIits extraordiniairès:
'occupationi <le Sæedlec par le général Polonais Uminski ; la

retraite (le Paile gauche des Rus.ses, stationnée à Kock, sur
Vieprz et IRndjew, et la retraite <lu maréchal Diebîtsch lui-
même au dela dlu Bug. Rien ne peut expliquer ces flits e
narquabies et sérieux, (lui décideraient du la liberté le la,
logie, si ce n'est l'insurrection des Lithuaniens, les Volbyn
nie, &c. qui a obligé Diebitsch le marcher au secours de Pen
pire, inenacé (le deînenbrenwut par une;révolution qi parait
s'étendre le la Livonie à la Podolie, et qui peut-être en ce me-
mnclut trouble St. Peter.s bourg même.

Le duc Guilbmle de Brunswick a annoncé par proclama-
lion quil a définitivement pris les rènes dut gou ernement.-
Les journali-tes francais assurent que leur gouvernement a ru-
soln d'intervenir en fiaveur des patriotes italiens, et que le fils
de-M. C. Perier est parti de Paris pour Rome le ler. Mai.
Des dépêches télégraphiques de Lyons avaient annoncé la mort
du roi <le Sardaigie.-Le comte Capo d'Istrias a été obligé de
se démettre du gonvernement <le la Grèce, et il a été établi un
conseil exécutil; à la tête duquel est Mavro Michali.

Londres, 7 ilfai.-Il y a en ville une lettre apportée par un
vaisseau.marchand <le Lisbonne, qui <lit que Don Miguel a cé-
dc sur l'article des réclamations le la France, et qu'il a con-
senti à tout ce qu'on exigeait <le lui.

Le géniéral Gascoyne a perdu son élection à Liverpool. On
peuse que le ministère gagnera beaucoup, par les iiotivellet
Élections, en Angleterre et en Irlande, mais qu'il perdra.un
peu en Ecosse, où la franchise élective est presque nulle pour
le peuple.

MUarié :-A Cornwall, H. C., le Es Mai dernier, l'honorable George
PYM, Juge de it Cour du Banc du Roi pour le District de Montréal, a
1Ile Caiîirlne Sautu t

A L'Assomption le 6 de ce mois, Êdouard Dtienne EoDIER, écuyer, A.
vorat de Mlontréal, à Dlle Elise EnoeAur, fille de erjanin EnucrBa,
écuyer, de L'Assonmption.

JJácde :-A St. Denis, le loir. de ce mois, Dame Josephte Lanosa.
ùgée de 0 ans

Commissioîîn*s :-lcbert JfNSTo. écr. AçctOI et Prceureur
Mr. Picre! Henri Der:a.z, Notaise public.



MCJEMMENT PUBLI, et maintenant à vendre ez'PAuteur et
à la Librairi6 de MM. E: R. F2ArE & Ge. un volume de Posieu

Canadienues, ayant pour titre,:

LPITRES, SATIRES CHANSONS &c par M: Ism.
TAlLl DES MA'IERES.

Práfae.-Epitre Enfantine.-Satie 1, contre P Avarice.-Satire I
custre Invie.-Satire Uji, contre la Paesse.-Satir• IV, contre~TIgno-
rance.-Epitre I Est obu.s in rebus -Epitre rI,.Decpmurpeie ect.
Les Délices de P Union.-Le-ll de PUnion.Les Orateurs Canadiens,.

Le.Vin.d'Es a ne.Coupets.Le Pouvoir de Yeux.-LesPeines de 'A-
mour. -Le Héros Cainadiien.Les Moeur: Acadiennes'(Ode ou Chasn;
sur i r: J'ai,'u mes ristes journées)-Les, Savns dela-Grèce.-Le
GrandsChef.Ditlbyrambe sur'l mort de Wolfe et de Monniam.-Le
Jour de PAn.--es Soubaits.-L'Lnion.La Perspective. Les Nouveaux
Souhaits.-L 1-iver du Caada- Eptaphe de lan 1826.La Gazette.--
Le Beau Sexe (Sur lPair, Jlusstôt riue la lumaière;Que j'aime à voir la
hiroadcNes, ge.)-Les Rimes en fC -Le Temps.- pitaphe du Cann
dieri'.-Vers.-La L otterie.--Enigmes.-ELpithalanie.Epigrammes.-Ep
taphe'générale .- Bons-mois.Vers Latins. -

AISON DE PENS ION.-Deu ou trois Messieurs qui désireraient
.predre pension chez une faimille respectaible, et dans-une partis

centrale,-salubre et tranquille de cette ville, pourr.,ent trouver eeCqui
leur convient, ,e s adressant au propriétaire de ce journal.

14eMai;182t. , . .- .. --

Messieurs les abonnés, paticulièrement ceux qui, n'o nt -enco're ,eli
donné depuis. qu'iIs recoivent, ou qui doivent plus d'un sém'estre, sas
priés de vouloir bien payer, au moins à compte, le plutât possible.

-. Iessrs. lès Instituteurs, Marchands Commis el alres..

E Soussigné 'à vendre, L'ARITlMETIQUE, proprement et solide-
ment relièeet dem. re. Aussi, la GEoGRAanlE EN MINiATUsR, I

Voy Dbýir FANcHElRE, k.&c. M. 3BIBAUD.
N. B. On recevra pour étre insérés sur la coiverture des Avertissemm:

ayant rp aP-ux 'ýSciences, aux Arts, IEnseigneimient, etfà laàLibraie

-F-Soussigné a Plonneur de préveni qu'il continue d'enseigi'r Il
rmmaire Françaiùse, la Granuaire atine, la o

rithm.étir¡ne, la Gomébri &c, à sa demteur, Rue St. Charles Maché-
Neuf. M BIBALD.

Il traduit aussi de I'AN"c us en FRANçA13 Pameni ITs,
REQULms, AviCnesSm'îNS, &C.i

UTNF personne d'un ige mur, et qui a acquis de Iexpériene' d s lesi
al sire et le comnierce, désirerat trouver île Pemploi, éomn i Com-

mis, ou Conducteur le travauxc publes.S'adresser VI' diteur
Montréal, D4 Septemibre 1830.


